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JE CROIS EN L’ESPRIT SAINT 
 
qu’il peut me débarrasser de mes préjugés 

qu’il peut changer mes habitudes 

qu’il peut surmonter mon indifférence 

qu’il peut me donner de l’imagination pour aimer 

qu’il peut me mettre en garde contre le Mal 

qu’il peut me donner le courage de faire le Bien 

qu’il peut vaincre ma tristesse 

qu’il peut donner l’amour de la Parole de Dieu 

qu’il peut m’enlever mon sentiment d’infériorité 

qu’il me donne de la force dans ma souffrance 

qu’il peut mettre à mes côtés un frère ou une sœur 

qu’il peut envahir mon être tout entier 

 
Bonn 2023, Gotteslob 7,4 d’après Karl Rahner  
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ÉDITORIAL 
 

Des rencontres nourrissantes 
 

Il est 14h ce mardi et je fais gentiment la sieste dans mon 
fauteuil en lisant un roman. 
 

Le temps est infect : pluie et vent s’acharnent contre ma 
fenêtre : quelle motivation me pousse à quitter mon cocon 
douillet pour affronter les intempéries ? 
 

Je passe (péniblement !) mon pantalon ciré et j’enfourche 
mon vélo pour me rendre comme chaque mardi au home du 
CPAS de Bruxelles.  En arrivant, je retire (péniblement !) mon 
pantalon trempé et me dirige vers la chambre de Madeleine.  
Une fois ou deux par semaine, je viens l’aider à manger le 
repas que ses enfants lui ont apporté le dimanche précédent.  
Madeleine est Congolaise et ne mange que ces repas « du 
terroir ».  Elle est paralysée d’un côté et a difficile à manger 
seule, mais les soignants du home n’ont pas toujours le temps 
de l’aider.  Aujourd’hui, à ma grande surprise, deux stagiaires 
congolais l’entourent pour son repas.  Je lui dis bonjour, je 
parle un peu avec elle et ses deux acolytes et je me retire 
discrètement.  Retour à la maison (vélo + pantalon ciré !).  Est-
ce que je regrette ma sieste interrompue ? Certainement pas ! 
 

Mercredi j’irai rendre visite à Cinna.  Ma paroisse m’a proposé 
de « visiter les malades » dans ce home d’Anderlecht.  Lors de 
ma première visite, j’accompagnais un frère spiritain qui se 
présente avec sa croix au nom de l’église catholique et 
s’adresse aux Chrétiens du home en leur proposant la 
communion et/ou la participation à la messe mensuelle.  Dès 
ma deuxième visite, je me suis présenté à la directrice comme 
visiteur sans aucune « marque de fabrique » et après avoir 
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tâté pendant quelques semaines l’ambiance de la salle de 
réunion, j’ai fait la connaissance de Cinna, une dame iranienne 
qui est très seule et souffre de sa solitude.  Cinna a fait des 
études en Iran, était professeur de littérature persane, et elle 
aime lire mais n’a plus d’assez bons yeux, même pour lire en 
persan.  Chaque semaine je passe ½ heure à bavarder avec 
elle, puis 1 heure à lire un livre en français, en m’arrêtant aux 
expressions difficiles.  Un jour Cinna m’a demandé « pourquoi 
viens-tu me voir ?  Moi je suis contente de te voir, mais toi, 
que trouves-tu d’intéressant chez moi ? ».  Je lui ai répondu 
que j’avais autant besoin de rencontre qu’elle, et que si je 
restais chez moi je serais aussi malheureux…  Nous avons 
souvent des conversations intéressantes et même profondes, 
et même sur le plan religieux.  Elle se dit musulmane non 
pratiquante, et je me dis chrétien pas trop pratiquant non 
plus… 
 

De février à octobre, j’ai rendu visite chaque semaine à 
Josiane, 92 ans, dans le cadre de l’association de soins 
palliatifs Semiramis. Josiane m’a raconté sa vie avec beaucoup 
de détails.  Issue d’un milieu très simple, la vie ne lui avait pas 
fait de cadeau : ses parents ont divorcé pendant la guerre, son 
mari est mort à 50 ans, de même que son unique fils.  Elle a 
une petite-fille qui s’occupe bien d’elle et une arrière-petite-
fille de 12 ans qu’elle chérit… Elle était physiquement bien 
jusqu’en septembre, malgré un cancer qui n’évoluait que très 
lentement.  Mais elle a eu une crise d’arthrose en septembre 
et ne pouvait plus vivre seule dans son appartement.  Elle est 
allée en maison de repos et a très vite perdu son gout de vivre 
et s’est éteinte un mois après.  J’ai pu la revoir encore la veille 
de son décès et être présent à son enterrement car j’avais pu 
rencontrer un peu sa famille. 
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Par mon frère, qui était ami de ses parents, j’ai été appelé à 
effectuer des travaux dans la maison de Françoise durant les 
années 2000.  Mon frère et son père sont décédés en 2009 et 
je l’ai alors aidée à trouver et aménager un appartement 
adapté à son handicap.  Depuis lors, je vais la voir, 
irrégulièrement au début puis très régulièrement depuis 2016.  
Françoise a un caractère bien trempé, ce qui lui a donné la 
force de gérer sa vie malgré son handicap très lourd.  Mais elle 
a très difficile à « lâcher prise » alors que son âge (68 ans) et le 
déclin de sa santé lui rendent la vie de plus en plus difficile.  
Elle me parle souvent d’euthanasie, a fait toutes les 
démarches pour pouvoir y recourir, mais hésite à faire le pas.  
Je l’écoute, tâche de lui manifester ma compassion, mais me 
sens bien impuissant… Elle se disait croyante et est allée à 
Lourdes plus de 50 fois dans sa vie mais aujourd’hui elle se 
sent abandonnée par son Dieu. 
 

Ces quelques visites et beaucoup d’autres moins 
systématiques me rapprochent fort de Solange qui avait 
consacré une grande partie de son temps à des visites dans 
notre quartier pour accompagner des catéchumènes, ou des 
parents lors du baptême ou de la communion de leurs 
enfants.  Solange avait l’art de rencontrer les gens « là où ils 
sont », sans leur demander de faire un chemin ardu vers 
l’Eglise, mais simplement dans la profondeur de leur 
humanité.  Solange me parlait beaucoup de ce que ces gens lui 
apportaient et cela m’a nourri alors que ma vie 
professionnelle, puis ma vie de pensionné actif me prenaient 
beaucoup d’énergie dans le « faire », dans les travaux 
matériels ou la comptabilité.  Depuis son décès, je me suis 
reconverti en simple visiteur, sans contrat à remplir, sans 
efficacité à atteindre, avec beaucoup de temps libre et un peu 
de disponibilité pour rendre différents petits services autour 
de moi.  Et surtout pour accueillir toutes les pépites de la vie : 
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les visites de mes enfants et petits-enfants (quasi tous adultes 
aujourd’hui) avec leurs multiples questions concernant leur 
avenir et l’avenir du monde… 
 

A la fin de sa vie, Charles aurait pu se sentir complètement 
inutile et c’était sans doute l’avis de ses contemporains :  à 
quoi bon vivre en ermite au milieu des Bédouins dont pas un 
seul ne sera jamais converti ?  Ses lettres montrent pourtant 
comment il a découvert Dieu dans les rencontres humaines.  
Je sais pour en avoir beaucoup parlé avec lui que c’est ce qui a 
attiré mon frère Benito chez les petits frères de Jésus.  Et 
Benito comme Solange est vivant pour moi aujourd’hui. 

Bernard Cassiers 
Fraternité de Molenbeek 

 
 
 
 

 

Un esprit qui rend libre  
 

Ce lundi soir, tandis que nous soupons en tête à tête, à la table 
chez Bernard, il me communique quelque chose de son WE.  Il 
a rencontré Michel et Geneviève qui lui ont demandé une 
contribution à la Lettre des fraternités. Il me partage cette 
demande, car, m’assure-t-il, ils l’adressent tout autant à moi 
Emmanuel. Nous évoquons quelques thèmes, puis, d’instinct, 
nous revenons aux liens que nous entretenons l’un et l’autre 
par les visites aux malades. 
 

Le lendemain soir, un courriel de Bernard me donne à lire le 
témoignage qu’il a écrit d’un seul trait en racontant son après-
midi.  Il me demande ce que j’en pense et, ma foi, je ne vois 
rien à corriger.  Il y a plutôt à se laisser inspirer, comme 
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lorsqu’on écoute un interlocuteur, attentif à toute la vie 
spirituelle dont sa parole est porteuse. J’y fais écho ici sous le 
mode d’une conversation avec Bernard, lui disant par exemple  
« Bernard, tu es allé chez Cinna… » ; je quitte ainsi la forme 
d’une analyse et adopte la posture d’un frère parlant à un 
autre frère. De cette façon dialogale, en quelques 
paragraphes, je me propose ici d’énoncer le retentissement 
que suscite en moi ce récit de Bernard. 
 

À chaud, me lâchant sur le coup de tes mots, Bernard, j’aime 
ta façon d’interpeller sans asséner un sens tout fait à tes 
phrases, mais un sens à recueillir, après y avoir pensé un 
moment. Quand les mots ont été décantés, on s’essaie à le 
formuler.  Tu écris : « est-ce que je regrette ma sieste 
interrompue ? certainement pas ! ».  C’est bien envoyé ! 
 

J’apprécie fort comment tu nous présentes Françoise, une de 
tes visitées ; elle nous est présentée avec un peu d’histoire, 
quelques étapes. Tout à coup, survient le mot (et la question) 
‘euthanasie’. Lec·teur·trice, on est près de toi quand tu dis 
« écoute » puis « compassion », on comprend « impuissance 
», puis quand ton empathie ajoute : « elle se sent abandonnée 
par son Dieu ». Merci pour « son Dieu » car il traduit ton 
attention à une vie intérieure plus qu’à une théologie morale. 
 

Je goûte, Bernard, comme tu viens chez Cinna, l’iranienne, 
ayant pris soin de dépouiller tout uniforme de « chrétien 
catho » pour favoriser un contact simple entre êtres humains. 
À celle qui fut prof., tu lis un livre en français, en t’arrêtant dès 
qu’un échange est opportun. La visite n’en reste pas à un 
échange sur la mauvaise santé. De plus, tu repeuples 
l’imaginaire de Cinna d’histoires, d’émotions nouvelles. A Télé-
Accueil, on nous apprenait qu’avec ces pensées, le sujet fait 
barrage à l’angoisse, à la solitude aussi. Pourtant, lorsque 
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Cinna t’interroge : « Pourquoi viens-tu me voir ? », par ta 
réponse tu poses près d’elle un être égal à elle et proche, mu 
par un même besoin.  Tu me rappelles ma propre visite chez 
M. Martin sur son lit d’hôpital ; il sortait d’une période 
sombre, peuplée de demi-sommeil et d’états brumeux 
dépressifs. Il m’a raconté le commerçant qu’il a été, l’homme 
qui vendait des chocolats et des biscuits ; ce faisant, il 
émergeait de la somnolence, reprenait pied dans sa propre 
existence et devenait quelqu’un pour moi. J’étais content, et 
combien, que Claire (qui m’accompagne comme guide) ne soit 
pas intervenue en demandant s’il désirait la communion. 
Comme tu me le disais lundi, frère Charles était au milieu des 
Touaregs, libre de nouer un contact simplement humain. 
 

Puis tu évoques Solange ; beaucoup, je crois, ont connu ton 
épouse défunte. Là, ton témoignage amorce une dimension 
‘théologale’ : « Un esprit qui rend libre » (Jn 13). Tu sais, tant 
de personnes, souvent jeunes, qui me croisent me voyant 
tâtonner avec une canne blanche me glissent en passant : « 
monsieur vous avez besoin d’aide ? », si je fais signe que non, 
ils s’esquivent. 
 

Quand tu évoques la manière avec laquelle Solange 
rencontrait les membres de familles croyantes de son quartier 
sans leur demander de faire « le chemin ardu vers l’Eglise », je 
respire. Cette manière d’offrir en laissant libre. J’ai envie 
d’ajouter — ne me dis pas que je mets du mien entre tes 
lignes, c’est tellement évident —, comme Solange, et sans 
doute comme Benito, tu laisses l’Esprit flotter sur tes vis-à-vis, 
en leur gardant l’espace d’une conscience libre, cela jusqu’à 
l’Esprit lui-même dont le doigt touche parfois et parfois ne 
touche pas. 
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Cet esprit de Solange, il vit en toi, Bernard, tes lignes 
permettent qu’il vive parmi nos fraternités. Maurice Bellet 
dirait : il est délicatesse, il est douceur divine. Tu vois, ce 
même esprit m’habite quand je suis dans le fond d’une église 
et qu’une main me touche avec les mots « C’est pour la 
confession ! »., J’invite à s’asseoir en glissant « je m’appelle 
Emmanuel... Ici j’ai surtout à écouter la foi que vous exprimez. 
Ensemble nous serons tous deux à guetter un regard qui 
relève, à espérer un pardon qui apaise ». 
 

La foi en ce moment fraternel, en ce doigt divin m’a atteint en 
recevant la parole de Robert Guelluy, comme toi, Bernard, tu 
l’as reçu de beaucoup et de Benito. Robert, en théologien qui 
écrit sa thèse de doctorat, l’a perçu chez Guillaume d’Occam, 
qui, lui, j’invente, le recueillait d’Augustin ; Ambroise grand 
magistrat le lui avait fait éprouver ; ainsi, Bernard, je remonte 
à l’apôtre Paul écrivant son billet à Philémon ; cet esprit 
fraternel Paul l’a trouvé vivant dans la douceur de sa 
« Caritas ». 
 

Oui, ce don d’être fraternel, tu l’as reçu, nous le recevons de 
quelqu’un. Benito et toi êtes des frères de Jésus. Il est là, 
comme il l’a dit : il nous précède en Galilée, chaque jour dans 
la Galilée de nos relations soigneuses.  

Ton frère Emmanuel Crahay 
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1. ÉCHO DE CHEZ NOUS 
 

Merci à celles et ceux qui envoient leurs contributions afin 
d’alimenter et de maintenir une communication entre tous. 
(Voir page 51) 
Les témoignages et partages d’expérience sont les 
bienvenus. Merci à ceux qui le font déjà. 
marielerampelbergh55@gmail.com 
christian.fouarge@hotmail.com 
 

1.1 Petite démarche de la fraternité de Braine l'Alleud-
Waterloo 
 

Emus et même scandalisés par tout ce qui se passe au Proche 
Orient, les membres de notre fraternité ont suivi l'invitation 
du Pape à prier pour la paix le 27 octobre. 
Nous avions précédemment été impressionnés par sa 
catéchèse sur Charles de Foucauld, au cours de laquelle il a 
fait re-découvrir les traits dominants de sa spiritualité et cela 
d'une manière étonnamment nouvelle par rapport à ce qu'on 
a pu lire et entendre jusqu'ici. 
Nous nous sommes alors mis d'accord de consacrer un 
moment commun tous les vendredis aux alentours de 15 h. 
pour prier et même, pour ceux qui le peuvent, pour adorer 
Dieu en ces circonstances déstabilisantes. 
Quelques suggestions de textes de prière ont circulé dans 
certaines paroisses et nous en avons gardé une plus 
spécialement, celle de Saint-Jean Paul II qui garde toute son 
actualité. En voici le texte :  
 
 

mailto:christian.fouarge@hotmail.com
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Prière pour la paix de Saint Jean-Paul II 
 

Dieu de nos Pères, Grand et Miséricordieux,  
Seigneur de la paix et de la vie, Père de tous. 
 

Tu as des projets de paix et non d'affliction, 
Tu condamnes les guerres et tu abats l'orgueil des violents. 
Tu as envoyé ton Fils Jésus pour annoncer la paix à ceux qui 
sont proches ou loin, et pour réunir les hommes de chaque 
race et de chaque origine en une seule famille. 
Écoute le cri unanime de tes fils et de tes filles, la supplication 
pleine de tristesse de toute l’humanité : 
Plus jamais la guerre, aventure sans retour, plus jamais la 
guerre, spirale de deuil et de violence ; 
Non à ces guerres qui sont une menace pour tes créatures 
dans le ciel, sur la terre et sur la mer. 
En communion avec Marie, la Mère de Jésus, nous te 
supplions encore : 
Parle au cœur des responsables du destin des peuples, 
Arrête la logique des représailles et de la vengeance, 
Suggère par ton Esprit 
- de nouvelles solutions,  
- des gestes généreux et honorables, 
- des possibilités de dialogue et de patiente attente, qui soient 
plus féconds que les rapides décisions de guerre. 
Accorde à notre époque des jours de paix. 
Plus jamais la guerre.  Amen. 
Et chaque jour à 16 h. avec des priants du monde entier.  
Au moment de terminer ce document et de l'envoyer à 
Myriam, Mariele et Christian, il va de soi que nous retouchons 
chacun de nos membres pour leur faire connaître l'initiative 
de consacrer, chaque jour vers 16 h., un moment de silence et 
de recueillement afin de "prier pour la paix dans le monde, 
pour la fin des conflits, pour le rétablissement de la paix pour 
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tous les peuples du monde et pour les familles qui cherchent 
la sécurité et le salut auprès de Dieu". Nous croyons à cette 
prière commune qui s'élève, à peu près au même moment, de 
la plupart des fuseaux horaires de la planète.  

Paul 
Fraternité du Brabant wallon 

 
 
 
1.2 Journée des pauvres 19 novembre 2023 
 

Ma vocation, ma vie c’est : 
être témoin de Jésus Christ parmi Ses bien-aimés : les plus 
fragiles, les pauvres, les sans-voix, les réfugiés… comme l’a 
vécu Saint Charles de Foucauld dont nous sommes les 
disciples. 
 

Je vais vous raconter humblement comment j’essaie de vivre 
cela dans le quotidien, Avec 2 autres petites sœurs, nous 
vivons dans le Camp de Réfugiés de Dbayeh : ce camp est à 
l‘origine un camp palestinien chrétien. Actuellement c’est une 
communauté mixte de Palestiniens, Libanais et Syriens.  
Le mot réfugié palestinien couvre une réalité très complexe : 
un peuple sans pays, des jeunes sans avenir, des ouvriers sans 
beaucoup de droits et de possibilités de travail, des enfants 
qui trouvent difficilement une place dans les écoles publiques, 
donc pauvreté et beaucoup de soucis. 
En quoi consiste notre vie dans ce camp ? Comment, chaque 
jour, témoigner de ce Jésus de Nazareth, travailler avec Lui à 
Son Royaume d’Amour et de Paix ? Nous sommes des petites 
sœurs de Nazareth. Nazareth exprime notre identité. : c’est 
vivre une présence aimante, partager leur vie quotidienne. A 
travers l’amitié vécue en profondeur nous voulons aider les 
réfugiés à croire à leur dignité comme être humain et enfant 
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de Dieu. Nous formons une grande famille : des étrangers 
deviennent nos frères et sœurs 
 

Notre travail quotidien consiste à soigner les malades du 
camp. Nous nous rendons auprès des malades et des 
personnes âgées pour les rencontrer, soigner les plaies et les 
blessures. Je passe dans les petites ruelles du camp regardant 
chaque personne, souriant, saluant, étant attentive à chacun 
et chacune pour voir ce qu’on ne montre pas et entendre le 
non-dit. Je donne beaucoup de mon temps pour veiller que 
tous nos enfants puissent étudier… veiller à ce que leurs droits 
soient respectés. 
 

Nous vivons porte ouverte dans la fraternité, nous écoutons 
ceux qui nous entourent. Ils nous racontent leurs souffrances 
intérieures, leur angoisse, nous partagent leur solitude, leur 
désespoir, mais aussi leurs joies, leurs rêves et leurs prières. 
Un malade, souffrant d’une légère attaque cérébrale, me 
remerciait pour la visite et l’accompagnement en répétant les 
Paroles de Jésus de Nazareth : « J’étais malade et tu m’as 
visité… En vérité je vous le dis, dans la mesure où vous l’avez 
fait à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que 
vous l’avez fait. » verset de l’évangile qui a transformé la vie 
de Charles de Foucauld. 
Ne pensez pas maintenant que tout est souffrance et peine 
dans notre camp : surement pas, au contraire nos journées 
sont remplies de joie, de lumière et de beaucoup de petites 
bontés reçues. Je suis très reconnaissante d'avoir la grâce de 
faire partie de ce peuple en route vers une vie plus digne et un 
avenir meilleur. 

Magda, petite sœur de Nazareth  
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1.3   1 décembre à Liège et 2 décembre à Bruxelles, la Saint-
Charles-de- Foucauld 
 

Le cent septième anniversaire de la mort de Charles de 
Foucauld a été marqué, cette année encore, par deux 
rassemblements fraternels, mobilisant les forces vives qu'il 
nous reste, ainsi que le dira Henri en introduisant 
l'intervention du petit frère Giuliano, à Liège le 1 décembre. 
 

Comment vivre aujourd'hui à la lumière de Charles de 
Foucauld ?   Nous lisons en introduction le texte de l'audience 
générale du pape François à Rome ce 18 octobre 2023 (voir 
page 45). 
 

Les intuitions de Charles sur la mission ont évolué de son 
vivant et doivent être revisitées encore. Il s'agit de se changer 
soi-même et non de vouloir changer l'autre. Jamais le 
prosélytisme mais le témoignage, celui d'un apostolat de la 
bonté : proximité, écoute, compassion, fraternité. Jésus n'est 
pas venu apporter une nouvelle religion, ni une morale ; il est 
venu rendre le monde plus humain. L'imiter, ce n'est pas 
tenter une copie conforme de la vie de Jésus mais s'imprégner 
de son esprit pour inventer comment en vivre dans des 
situations nouvelles. Nécessité d'une forme de pauvreté 
intérieure pour vivre dans la confiance les mutations de la 
société et du monde. 
 

Contemporaine de Charles, Thérèse de Lisieux fut un autre 
phare éclairant les époques qui venaient. Thérèse veut être 
une sainte. Mais elle devra rompre avec la foi familiale et 
bourgeoise de l'époque, laisser la morale pour l'aventure, 
connaitre la nuit obscure. Alors, un chemin fragile, une petite 
voie s'ouvre pour elle : se laisser aimer.  Dès lors, délivrée de 
la nécessité des mérites et des prestations, tout deviendra 
grâce. 
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C'est ce 2 décembre 
à Bruxelles, lors du 
rassemblement de 
toutes les branches 
de la famille 
foucauldienne, que 
Jan Claes nous 
propose cette mise 
en parallèle 
Thérèse/Charles. Luc, 

notre archevêque, célèbre ensuite l'eucharistie puis, Myriam 
invite au partage des nouvelles et des projets des différentes 
branches. 
 

Comment vivre encore, aujourd'hui, à la lumière de Charles de 
Foucauld ? Nécessité de prendre en compte les forces vives 
qu'il nous reste et, jusqu'au bout, choisir de croire, vouloir 
espérer, essayer d'aimer. Nous sommes à bonne école. 

Christian 
Fraternité de Liège 

 
1.4 Bruxelles 2 décembre 2023 : 
Commémoration de la mort de Charles de Foucauld  
au 1er décembre 1916 
 

Nouvelles en provenance de plusieurs familles foucauldiennes 
 

Au moment de louer le Seigneur pour les bienfaits qu'il nous 
accorde en la personne de Charles de Foucauld dont nous 
célébrons l'anniversaire du décès, nous avons le cœur torturé 
par les abominations que vit notre monde, bien sûr au Proche-
Orient, mais aussi dans de nombreux pays dans lesquels vivent 
et prient nos sœurs et nos frères, membres de sa grande 
famille spirituelle. 
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- Nous sommes invités à organiser chaque jour à 16 h. un bref 
moment de silence en union avec ceux qui ont décidé de 
rejoindre une chaîne de prières à la même heure dans un 
grand nombre de fuseaux horaires de notre planète. 
 

-Que le Seigneur, notre frère bien-aimé et Saint-Charles 
accompagnent tous les efforts de paix dans le monde, qu'ils 
viennent en aide à ces milliers de souffrants et apportent leur 
soutien à nos sœurs et à nos frères qui, d'une manière ou 
d'une autre, leur sont proches.  
-Puisse notre compassion fraternelle et une sérénité 
confiante, être porteuse de paix dans le monde. 
 

1. Les événements effrayants du Proche Orient 
Très tôt, le 16 octobre Mgr Jean-Paul Vesco, Archevêque 
d'Alger a exprimé une position : La violence du Hamas est sans 
excuses mais pas sans cause ; 
À chaque minute, la situation à Gaza s'aggrave. Selon plusieurs 
sources, à la date du 23 novembre, Israël a largué l'équivalent 
de deux bombes nucléaires sur l'une des zones les plus 
densément peuplées au monde. 
https://mail.google.com/mail/u/0/#inbox/FMfcgzGwHpRXNQ
qGmhNvQHbltJSRMgbc?projector=1&messagePartId=0.1 
 

Petite sœur Cécile s'est vue réquisitionner par la douane du 
Liban lors de son retour à Beyrouth le stock de médicaments 
qu'elle venait de récolter en Belgique. 
 

2. La situation en Haïti :  
Quelques lignes d'un Mail de Marianne à Barbara (18 octobre) 
et échos de Petite Sœur Armelle Geffrault (PSE)... 
"En t’écrivant, j’entends une rafale de tirs d’armes incessante 
pas très loin de chez nous, ce qui augmente la crainte car on 
ne sait jamais si les bandits vont arriver jusqu’à nous. 
Dernièrement, tout le village de Carrefour-feuille a dû quitter. 
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On a tué des personnes, brûlé des maisons, les gens ont dû 
fuir et partir en province. Les Petites Sœurs qui habitent en 
ville ont dû quitter pour un temps et sont venues à PPC Azeau 
car c’était dangereux pour elles qui habitent pas très loin de 
ce lieu en danger. … 
Nous sommes dans un pays qui meurt doucement, d’ailleurs 
ce sont les pauvres qui y restent car les autres ont pu partir et 
payer un visa, un passeport pour voyager... C’est vraiment dur 
pour tous" 
30 octobre 2023 : Cri d'angoisse et Appel de Mgr Pierre - 
André Dumas, évêque du diocèse de l'Anse-à-
Veau/Miragoâne, un des diocèses de Haïti.  
"Conscient du cri et de la clameur des condamnés oubliés de 
la terre d'Haïti, des crucifiés de l'histoire, des blessés de la vie, 
des malaimés et des indignés, nous devons mettre un terme à 
la tragi-comédie que vit notre peuple… 
Nous devons aussi jeter des ponts pour la revalorisation de 
l'homme haïtien...  
Il est impératif d'arrêter la violence et de procéder à la 
construction d'une nouvelle société… " 
https://www.haiti-reference.info/pages/2023/11/02/appel-
de-mgr-pierre-andre-dumas/ 
 
3. La guerre civile au Soudan a provoqué le déplacement d'au 
moins 6 millions de personnes, et des meurtres ethniques y 
ont été signalés. Le conflit en République démocratique du 
Congo a causé le déplacement de beaucoup de personnes et 
des milliers de morts. Et les populations de nombreuses autres 
régions du monde, comme celles de la Somalie, du Myanmar, 
de l'Ukraine et du Népal, continuent de souffrir.  Source : 
Sabeel, . 
https://mail.google.com/mail/u/0/#inbox/FMfcgzGwHpRXNQ
qGmhNvQHbltJSRMgbc?projector=1&messagePartId=0.1 
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Et concrètement la petite sœur de Jésus, Ria Christina nous a 
fait parvenir un long mail dans lequel elle raconte qu'au début 
du mois d'Août, elle a du quitter de toute urgence sa 
fraternité au Niger et qu'elle a pu rejoindre Paris et puis Rome 
où elle a été accueillie à la communauté de Tre Fontana  
 

4. Les Fraternités séculières du Nord du Pays ont évoqué la 
venue en Belgique, pour des contacts ces jours-ci, de 
l'archevêque Jacques Mourad de Homs en Syrie qui a été 
enlevé par le Jihad Islamique et puis libéré.  
Celui-ci évoque aussi le parcours de Paolo Dall' Oglio qui a 
aussi été enlevé, et sans doute assassiné. Ensemble, ils ont 
animé les deux monastères, Deir Mar Moussa et Mar Elian, en 
vue d'aider les habitants musulmans et Syro-catholiques à 
vivre en harmonie. Ces deux bâtiments ont été détruits et le 
second a été rebâti 
. Source : la Newsletter des fraternités séculières du Nord de 
la Belgique automne 2023 qui relaie des informations que 
publie le site Kerknet du diocèse de Gand. 
 

Petite sœur Rita De Bevere et Paul Crickx 
 
 

1.5 Célébration de décembre (traduction Deepl) 
 

date : dimanche 03.12.2023 - Lieu : Frat. des Petites Sœurs de 
Nazareth, Sint-Jan Baptiststraat 26, Gand - orateur : Luc 
Terlinden - nombre de participants : plus de 50 personnes 
 

Le Foucauld Raad Vlaanderen (FRV) avait pris l'initiative, 
comme l'année dernière, d'organiser une rencontre commune 
en néerlandais le dimanche après-midi. Le prêtre Guido 
Debonnet, la Révérende Ria van Luchene et Annemie Dosche 
ont formé le comité d'organisation. Luc Terlinden a été invité 
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comme orateur en juin (grâce à l'intervention de Guido) et a 
accepté. À l'époque, il n'était qu'un prêtre-vicaire général, 
aujourd'hui archevêque. Mais c'est avec plaisir qu'il a honoré 

sa nomination à l'époque       Une invitation a été lancée dans 
des cercles " restreints " : les participants de l'année dernière, 
mais aussi des sœurs, des prêtres et des laïcs, tous ceux qui 
figurent dans la base de données des membres de la 
Newsletter, ainsi que quelques amis et sympathisants. Il y a eu 
44 pré-inscriptions. Au moins 10 personnes ont adhéré sans 
s'inscrire. Quelques personnes n'ont pas osé braver le froid 
glacial, les chutes de neige et les mauvaises routes annoncées 
et ont annulé leur participation. Dès deux heures et quart, les 
gens arrivaient au compte-gouttes. Le matin, Ria, Werner et 
Annemie ont préparé 160 sandwichs au fromage, au jambon 
et au salami (le grand favori !). Le grenier a été préparé par les 
petites sœurs, l'ordinateur et la connexion Zoom ont été mis 
en place grâce à Else et Werner.  
Cécile, veuve d'Erick Dupont, était venue personnellement, 
avec son fils Pieter, pour présenter un portrait dédicacé de 
ChdF. Nous l'avons placé au centre et sous les feux de la 
rampe. 
Luc Terlinden est venu de la Marche pour le Climat et a été 
pris en charge à la gare de Gand-Saint-Pierre (par Werner). A 
trois heures précises, nous pouvions commencer. Le thème de 
la conférence était : Le regard d'un contemplatif. Un nouveau 
regard sur l'Eglise et la Mission.  
A quatre heures précises, la conférence était terminée. Luc T. 
a promis de nous faire parvenir son texte plus tard. Il paraîtra 
également dans le numéro de décembre de « Golfslag », 
magazine de l'Union des Religieux. 
S'en est suivi un moment de partage en petits groupes autour 
de deux questions que Luc Terlinden nous a proposées : 
1. Comment regarder le monde d'aujourd'hui ? 
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2.Quel appel à la fraternité est-ce que je vis aujourd'hui ?   
Dans ma vie personnelle, dans l'église ? (Dans mon groupe, il y 
avait beaucoup de douleur, de colère et de frustration liées à 
l'Eglise. Malheureusement, cela a dominé la conversation) 
La rencontre s'est terminée par un moment de réflexion dans 
le grenier autour d'une méditation d'Antoine Rubbens. Ceux 
qui le souhaitaient ont pu emporter une fleur et une carte 
avec "Oui, je veux" comme souvenir. Puis ce fut l'heure des 
sandwiches avec du café et du thé, un biscuit de Sinterklaas ou 
un gâteau. Ce fut l'occasion d'une agréable discussion avec de 
vieilles connaissances et de nouveaux amis. Luc Terlinden est 
allé saluer tout le monde personnellement et a pris le temps 
de discuter. C'est l'heure de la détente. Au fur et à mesure 
qu'ils arrivaient, les gens se disaient au revoir. Chacun a été 
invité à faire une petite contribution volontaire pour les frais 
encourus. Après un mot de remerciement, Msg Terlinden a 
été ramené à la gare.  
De nombreuses mains se sont occupées du nettoyage qui a 
suivi. A l'unisson, on a dit : « A l'année prochaine !» 

Annemie Dosche 
Fraternité séculière 

 
 
2. ÉCHO D’AILLEURS - MEDITATION 
 

Engagements dans la confiance 
Mon Père, je m’abandonne à toi… 
Je ne suis rien… je m’en remets complètement en Toi : Père, 
Fils, Esprit…. 
Je te demande Seigneur la grâce de vivre dans l’esprit 
d’abandon à la manière de St Charles de Foucauld. 
Je me consacre à toi aujourd’hui dans l’état de vie qui est le 
mien. 
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Je suis prête à tout, j’accepte tout pourvu que ta volonté se 
fasse en moi et en toutes les créatures. 
Je ne désire rien d’autre mon Dieu… 
Je ne désire rien d’autre mon Dieu, Père, Fils, Esprit que de me 
laisser habiter complétement par Toi pour que ce ne soit plus 
moi, qui vis, qui agis, parle, mais que ce soit Toi qui vive en 
moi et Jean-Luc qui est avec moi « autrement » 
Le passage de l’évangile selon St Jean 1-30 : « venez et vous 
verrez. Ils allèrent donc, ils virent ou il demeurait et ils 
demeurèrent auprès de Lui » 
C’est une invitation à poursuivre la vocation de notre couple 
dans mon engagement. 
« Vous êtes le sel de la terre » qui donne sens aux petites et 
grandes choses du quotidien… » 
Je veux laisser ton amour Seigneur m’envahir pour compatir, 
consoler, réconforter, donner de l’espérance… 
C’est te dire OUI à l’aujourd’hui de Dieu… 
Je m’engage dans mes journées à écouter ta parole, à 
participer à l’eucharistie régulièrement, à prier la liturgie des 
heures, vivre un temps d’adoration. 
Sortir de mon confort, renoncer à une vie tranquille et 
confortable : me tourner vers les autres, vivre une vie sans 
repos, une vie de prière, un grand « Oui » avant d’arriver dans 
la plénitude de Dieu… 
Je remets mon âme entre tes mains. Je te la donne mon Dieu 
avec tout l’amour de mon coeur, parce que je t’aime, et que 
ce m’est un besoin d’amour, de me donner, de me remettre 
entre tes mains sans mesure avec une infinie confiance, 
Car tu es mon Père.  

Martine Vankemmel 
Frat’infos n.49 – octobre 2023 (France)  
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3. BONN 2023 – VACANCES EUROPÉENNES 
 

Vivre, c'est changer et être parfait, c'est avoir souvent changé. 
John Henry Newman, 1801 – 1890 
 

3.1 Un changement d’époque : La Migration 
Rapport de l’Allemagne par Birgit Opstop, la future nouvelle 
responsable internationale 
 

Trois étapes: voir - juger - agir (théologie de la libération) 
Trois Sources: Bible; Erga Migrantes (EM), encyclique 
pontificale sur la pastorale des migrants (2004); expérience 
personnelle. 
 

1. Voir 
Migration = signe de notre époque : guerres, racisme / 
génocide, changement climatique + rapprochement du monde 
en général (globalisation) 
" Le nouveau contexte historique est caractérisé en réalité par 
le fait qu’autrui se présente sous de multiples visages et, à la 
différence d’autrefois, la diversité devient chose commune 
dans de nombreux pays." [EM 9] 
La ville de Francfort/Main illustre ce phénomène : 178 nations 
sur 179, 31,3 % de la population sans passeport allemand 
Seulement 1 personne sur 7 est née ici (pas moi) 
Ville commerciale depuis le Moyen-Âge ; aéroport (cf. 
Corinthe) 
Proportion des catholiques d’une autre langue maternelle : 
Francfort 1/3, diocèse de Limbourg ¼, tendance à la hausse 
24 paroisses d'une autre langue maternelle, dont l'Ukraine (la 
plus ancienne) ; 2 x Inde, Corée, Philippines, Indonésie, 
Nigeria, Liban, Erythrée, Italie, Pologne... 
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2. Juger 
L'histoire du judaïsme et du christianisme est essentiellement 
une histoire de migration. Nous y trouvons aussi presque tous 
les motifs actuels de fuite et de migration : 
- Abraham Gn 12,1 : « Pars de ton pays, de ta famille et de la 
maison de ton père vers le pays que je te ferai voir. 
- Immigration de Jacob et de ses 11 fils en Egypte (Gn 46) <- 
famine (réfugiés économiques) ; Joseph déjà là 
- Exode (Ex 12 et suiv.) -> fuite des conditions de vie 
inhumaines en Egypte 
-> Cet émigré installé chez vous, vous le traiterez comme un 
indigène, comme l'un de vous […] car vous-mêmes avez été 
des émigrés dans le pays d’Egypte... (Lev 19,34 ; cf. Ex 23,9) 
- Exil à Babylone (2 R 25,8 et suiv.; 2 Chr 36,17 et suiv.) <- 
circonstances politiques: guerre, déportation (des classes 
supérieures) 
- Fuite des parents de Jésus en Égypte (Mt 2,13-23) <- 
persécution (demandeurs d'asile) 
- Fuite des disciples de Jérusalem (Ac 8) <- persécution ; -> 
début de l'histoire chrétienne 
- Importance des missionnaires itinérants et de l'hospitalité 
dans l'Eglise primitive 
- Voyages missionnaires de Paul -> point d'attache diaspora 
juive (importante depuis toujours) + « pieux » (personnes 
rattachées aux communautés juives) 
-> Communautés chrétiennes = mélange culturel et social 
" Vous qui jadis n'étiez pas son peuple, mais qui maintenant 
êtes le peuple de Dieu " (1 P 2,10) 
" Ce n'est pas toi qui portes la racine, mais c'est la racine qui te 
porte." (Rm 11,18) 
" Il n'y a plus ni Juif, ni Grec ; il n'y a plus ni esclave, ni homme 
libre ; il n'y a plus l'homme et la femme ; car tous, vous n'êtes 
qu'un en Jésus Christ. " (Gal 3,28) -> Catholicité de l'Église 
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-- Nous ne sommes pas tous issus de la même racine, mais 
nous sommes en route vers le même but. 
Cette idée est également développée par EM: 
Dans l’Église, le pluralisme ethnique et culturel ne constitue 
pas un état de choses à tolérer parce que transitoire, c’est au 
contraire une dimension structurelle qui lui est propre. L’unité 
de l’Église n’est pas le fait d’une origine et d’une langue 
communes, mais de l’Esprit de Pentecôte qui, en réunissant en 
un seul Peuple des personnes de langues et de nations 
différentes, confère à tous la foi en un même Seigneur et 
appelle tous les hommes à la même espérance. (103) 
L’unité de la Pentecôte n’abolit pas en effet les diverses 
langues et cultures, mais elle les reconnaît dans leur identité, 
les ouvrant aussi à l’altérité à travers l’amour universel qui agit 
en elles. (37) 
L’accueil de l’étranger, qui caractérise l’Église naissante, reste 
donc le sceau permanent de l’Église de Dieu. […] L’accueil de 
l’étranger est donc inhérent à la nature même de l’Église et 
témoigne de sa fidélité à l’Évangile. (22) 
Le passage de sociétés mono-culturelles à des sociétés 
multiculturelles peut ainsi devenir un signe de la présence 
vivante de Dieu dans l’histoire et dans la communauté des 
hommes, car il donne une chance providentielle de réaliser le 
plan divin d’une communion universelle. (9) 
 

3. Agir 
Séjours à Taizé, en Suisse et au Pérou ; ressentir la religion 
différemment dans une autre langue et une autre culture ; J'ai 
été attiré par des compatriotes. 
mon lieu de travail: communauté catholique hispanophone de 
Francfort/Main 
fondée en 1961 par des "travailleurs immigrés" espagnols 
depuis les années 1980, arrivée d'Amérique latine (fille au 
pair, mariage, fuite (Chili)) 
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aujourd'hui: migration de travail via simples travailleurs et 
depuis l'Espagne (BCE, Telefónica) 
-- communauté déjà internationale en soi; de nombreuses 
couches sociales sont représentées 
communauté vivante, jeune et en pleine croissance 
unis par la langue et la situation de migrants, en plus de la foi 
commune 
importance de la langue maternelle dans la religion ("je ne 
peux prier que dans la langue de mon cœur") 
-- Les communautés de langue maternelle comme pont et 
foyer, source de résilience 
-- travail social (Casa San Antonio) 
Mais expérience d'exclusion aussi dans l'église  
-- au lieu de la joie pour la vivacité, regard envieux / perçu 
comme une menace 
-- pas perçu ou tenu en compte lors de la répartition des 
ressources (argent, locaux) + planification (Voie Synodale : 
1 représentant sur 300 ; deuxième par accident) 
-- "chrétiens de 2e classe" 
-- La diversité comme enrichissement + chance (pas comme 
menace); apprendre les uns des autres, créer quelque chose 
de nouveau ensemble 
-- Migrants = avenir de l'Église en Allemagne 
-- L’Eglise pourrait devenir une école de l'interculturalité + 
inculturation (= traduire l'Évangile dans des contextes 
historiques, géographiques, culturels concrets) 

Birgit Opstop 
Future responsable internationale  
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3.2 Réunion des délégués européens, 
Bonn, juillet-2023 - Rapport des fraternités d'Espagne 
 

Lors de la rencontre des délégués à Bonn, chaque pays a livré 
un rapport concernant la vie de ses fraternités. 
Celui de la Belgique était dans La Lettre de septembre 2023. 
 

Le rapport de l’Espagne étant complet et caractéristique de ce 
qui se vit dans le reste de l’Europe, nous choisissons d’en 
publier ici de larges extraits. 
 

Impact de la canonisation du frère Charles en mai 2022 
• Plusieurs membres des fraternités séculières d'Espagne y 
ont participé. 
• Ils affirment unanimement qu'ils ont vécu une grande 
connexion et unité avec toutes les familles qui suivent la 
spiritualité du Frère, tant en Espagne que dans d'autres pays. 
• Ils ont observé la grande diversité des familles qui suivent 
cette spiritualité avec leurs propres caractéristiques et 
vêtements. 
• Ce que j'ai le plus aimé, c'est la messe d'action de grâce qui a 
été célébrée le lendemain dans l'église de Saint Jean de Latran 
; tout le monde s'accorde à dire que c'était une cérémonie 
beaucoup plus conforme à l'esprit du frère Charles que la 
canonisation de la veille.  
• Il y avait beaucoup de signes qui s'ajustaient à la spiritualité 
de notre frère Charles : la lecture en touareg, les danses des 
petites sœurs, les dattes des offrandes... 
• En général, la simplicité de vie qui a caractérisé Charles de 
Foucauld et son universalité ont été perceptibles. 
• Chaque famille était très libre d'exprimer ses sentiments. 
• De nombreuses animations ont été organisées autour de cet 
événement : conférences, concerts... 
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• La présence de nombreux jeunes, ce qui nous manque en 
Espagne, a attiré l'attention. 
 

Qu'avez-vous pu faire 
pour diffuser le message 
du frère Charles, l'amitié 
universelle et la 
spiritualité de Nazareth ? 
• Dans toutes les 
fraternités d'Espagne, des 
événements ont été 
organisés pour diffuser et 
commémorer la 
canonisation et ont été 
ouverts à tous ceux qui le 
souhaitaient : 
• Cycle de conférences 
sur la spiritualité de Charles de Foucauld tout au long de 
l'année. 
• Conférences et expositions réalisées avec des personnes 
concernées qui connaissent bien la spiritualité du frère  
Charles : Petit Frère José Mari de Malaga, l'évêque de Tanger 
Santiago Agrelo, Aurelio Sanz Baeza de la fraternité 
sacerdotale… 
• Eucharisties présidées par les évêques des différentes 
provinces où elles ont eu lieu et spécifiquement à Madrid par 
le Cardinal Carlos Osoro Sierra. 
• Achèvement et diffusion du livre : “La vie qui fleurit dans le 
désert”. Une petite histoire (1962-2012) sur les 50 premières 
années de vie de la fraternité séculière Charles de Foucauld 
d'Espagne. 
Quel degré "d'efficacité" pensez-vous que ces efforts ont  
eu ? Comment pouvons-nous le mesurer ? 
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• Il est difficile de répondre à cette question car si l'on pense à 
une plus grande adhésion et appartenance aux différentes 
fraternités en Espagne, le résultat est négatif. 
• Comme dans la vie de Charles de Foucauld, le fruit ne se voit 
pas en ce moment, peut-être qu'à l'avenir il fleurira s'il devait 
fleurir. 
• Dans les membres actuels de chacune des fraternités qu'elle 
a servies, tant dans la préparation des activités que dans la 
participation et l'assistance à celles-ci. 
• Il est difficile de mesurer l'intensité de l'irradiation et de la 
répercussion qu'a eue la canonisation de notre frère Charles. 
• Nous observons un grand changement dans les documents 
émis par notre Pape François. Dans beaucoup d'entre eux, il y 
a une communication explicite de la spiritualité de Charles de 
Foucauld puisque, selon ses propres dires, sa lecture et sa vie 
ont été ce qui l'a aidé à surmonter ses crises d'étudiant et à 
mûrir sa foi. 
• Avec tout cela, nous nous sommes sentis davantage comme 
une Eglise et cela nous a fait, une fois de plus, revenir à 
l'évangile de Jésus, pour faire revivre des principes tels que: la 
vie simple et quotidienne de Nazareth, l'austérité, l'attention 
aux plus nécessiteux, le quotidien, la prière et l'ouverture à 
l'Universalité en tant que frère Universel. 
 

Avez-vous collaboré avec d'autres branches de la famille 
spirituelle ? 
• Les différentes fraternités locales sont en contact et ont des 
activités communes avec les familles qui sont aussi dans nos 
provinces. 
• Ainsi nous sommes en contact avec : la fraternité 
sacerdotale, les petits frères de l'évangile, les petites sœurs de 
Jésus, la fraternité Charles de Foucauld, la congrégation, la 
communauté Horeb, les petites sœurs du Sacré-Cœur et les 
amis du désert. 
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• Du 8 au 11 décembre 2022, l'Assemblée Interfamiliale s'est 
tenue en personne à Ávila et cela a été très enrichissant car 
nous avons enfin pu vivre ensemble et partager quelques 
jours avec toutes les familles. 
• La communauté Horeb a organisé une célébration en ligne 
pour commémorer le premier anniversaire de la canonisation 
de Charles de Foucauld. 
 

Les défis rencontrés par vos pays et fraternités. 
• Le relais puisqu'il n'y a pas de jeunes qui puissent continuer 
avec les fraternités. 
• Comment transmettre la manière de vivre l'évangile de Jésus 
aujourd'hui face aux rites incompréhensibles d'une grande 
partie de notre société et surtout des jeunes. 
• Comment aborder la question des inégalités que l'on 
retrouve autour de nous : sociales, politiques... 
• Comment montrer la grande valeur du petit, du simple, de 
l'humble… face à la grande consommation. 
 

Projets futurs 
• Promouvoir les fraternités en ligne 
pour rester en contact avec des 
personnes qui, pour des raisons 
personnelles, restent isolées ou se 
trouvent de l'autre côté de l'Atlantique. 
• Rejoindre des mouvements qui ont la 
même ligne de travail et la même vision 
de vivre l'Evangile aujourd'hui : HOAC, 
Cercles du Silence, Cristianisme Ara i Açi, 
Communautés de Base... 
• Essayer que dans la formation des 
prêtres il y ait un plus grand contenu de 

la vie et de la spiritualité de Charles de Foucauld. 
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• Lutter avec des fraternités ou des communautés qui 
promeuvent l'œcuménisme, en particulier l'expérience de 
l'islam et d'autres groupes comme les anglicans... 
• Renforcer notre communication avec les fraternités latino-
américaines comme nous le faisons déjà à travers les 
messages WhatsApp. 
P.S. L’icône et le dessin viennent d’Espagne 
 
3.3 Nombre de Fraternités dans les différents pays d’Europe. 
Nombre de membres, âge moyen ? 
 

France : 380 membres environ 
85 Fraternités 
Belgique : Belgique Nord : 9 Fraternités : 70 personnes entre 
50 et 90 ans ! 
Belgique Sud : 7 Fraternités : 50 personnes entre 55 et 95 ans 
(que va bientôt avoir Suzanne De Decker) 
Allemagne : 100 membres environ 
10 Fraternités avec de 4 à 10 membres 
25 personnes n’appartiennent pas à des Fraternités. 
Age moyen : 70 -75 ans (j’avais pourtant une autre impression, 
de personnes plus jeunes !!) 
UK : 104 membres environ 
10 Fraternités 
Age moyen : 55 ans. 
Irlande : 2 Fraternités à Dublin et Cork 
9 membres à Dublin, 3 membres à Cork 
13 membres sont isolés 
L’âge moyen est assez avancé 
Hongrie : 30 membres environ 
1 Fraternité avec 11 membres. 8 sont très engagés et se 
réunissent une fois par mois, avec 5 à 7 personnes chaque 
fois. 
Malte : 30 membres environ 
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2 Fraternités. Se retrouvent une fois par mois ou toutes les 3 
semaines 
Essai de faire un nouveau groupe avec 5 nouvelles personnes 
A Gozo : un groupe se réunit pour des occasions spéciales 
comme la date anniversaire de la mort de Frère Charles. 
Age moyen : 60 70 ans mais plusieurs sont gravement 
malades. 
Une retraite sera organisée les 3, 4 et 5 Novembre avec 
Carmen Vassal, une Maltaise vivant à Turin. 
Italie : 9 Fraternités plus de nombreux membres isolés 
Age assez avancé en général 
Espagne : 8 Fraternités + une en ligne 
50 membres actifs + 6 membres de la Fraternité en ligne 
Age moyen : 65 ans                                                               Myriam 

Fraternité de Namur, Bruxelles, Brabant wallon et Hainaut 
 
 
3.4 Vécu à Bonn  
 

A partir de dessins d’Hildegarde 
von Bingen 
(XI ième siècle), deux groupes 
de 6 personnes dont 4 
membres des fraternités de 
Belgique ont choisi de 
participer à un atelier de dessin 
et peinture. 
Nous choisissons 
individuellement un dessin d’Hildegarde et avec fond de 
musique nous commençons à dessiner ou peindre ce que ce 
dessin nous inspire. Nous approfondissons en silence avec 
différentes méthodes pour réaliser notre  
« œuvre ». Après, nous sommes invitées à nous « placer » 
dans notre image et nous cherchons un titre.  
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Ensuite partage entre nous de ce que nous avons vécu 
pendant ce temps.  
A refaire chez soi, si on en prend le temps ! 

Mariele, Fraternité d’Eupen 
 

 
Antoinette, Mariele, Myriam et Regine 

 
 
 

4. RENCONTRE INTERNATIONALES DES FRATENITÉS 
2024 AU CANADA 
 

4.1 Pour mémoire : les rencontres internationales au fil du 
temps 
 

- ...., 1976, 1982, ... 
 
- 1988: Rencontre internationale en Belgique (Natoye) 
L'équipe internationale est alors composée de plusieurs 
Belges: Marie-José Blaise, Helmut Schmitz et des membres 
flamands 
 

- 1994: Rencontre internationale en France (Paris) 
René Haentjens est élu dans l'équipe internationale 
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- 2000: Rencontre internationale au Brésil (Rio) organisée par 
René H et l'équipe internationale 
 

- 2006: Rencontre internationale en Tanzanie (Arusha) 
organisée par Marianne Bonzelet (qui a été élue en 2000) et 
l'équipe internationale 
Belgique Nord est représenté par Rita Tyberghien et Lut 
Bogaert 
Belgique Sud est représenté par Michel et Geneviève 
Delstanche et Myriam 
Antoinette et Henri Roberti sont élus dans l'équipe 
international 
 

- 2012: Rencontre internationale en Allemagne (Bonn) 
organisée par les Roberti et l'équipe internationale. 
Belgique Sud est représentée par Jacques Servais 
Belgique Nord est représentée par Christof Bogaert. 
- 2018: Rencontre internationale au Liban organisée par 
Claudio et Silvana qui ont été élus en 2012 
La Belgique (Nord et Sud) est représentée par Christof Bogaert 
 

- 2024 : Rencontre internationale au Canada organisée par 
Laurence et Brigitte qui ont été élues au Liban 
 

Comme on peut le voir, la Belgique a souvent été présente 
dans l'équipe internationale et a toujours été représentée 
dans toutes les rencontres internationales. 

Fraternellement, Myriam 
 
 

4.2 Rencontre internationale au Canada en 2024 
 

Tous les 6 ans, une nouvelle équipe internationale des 
fraternités séculières Charles de Foucauld se met en place lors 
de l’Assemblée générale des fraternités du monde entier. 
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Laurence Fernandez et Brigitte Leport, qui sont en train de 
préparer avec l’équipe internationale actuelle la rencontre 
internationale qui aura lieu au Canada, termineront leur 
mandat.  
Suite à l’appel aux candidats pour les remplacer, Birgit Opilka 
et Silke Arnorld, toutes deux allemandes, ont accepté de se 
présenter pour représenter l’Europe dans la future équipe 
internationale. Merci à elles. 
Birgit Opilka, qui est théologienne et épouse de Matthias 
Stoppok, responsable de la Fraternité allemande, est bien 
connue avec son mari, car tous deux sont plus d’une fois 
venus aux rencontres européennes avec leurs deux enfants. 
Silke Arnold, célibataire, est professeur de religion dans une 
école pour enfants en difficulté d’apprentissage en Allemagne. 

Birgit et Silke nous ont été 
présentées toutes les 
deux lors des vacances 
européennes cette année 
à Bonn. Tous nos vœux les 
accompagnent dans leur 
future équipe 
internationale. 

Photo de Birgit et Silke 
 

Notre prière accompagne aussi Laurence et Brigitte qui nous 
ont partagé à Bonn leur travail depuis 2018 avec l’équipe 
internationale actuelle. 
Le Covid n’a pas simplifié les rencontres de l’équipe actuelle, 
car les réunions par zoom étaient bien difficiles à mener avec 
les pays du Sud où l’internet ne fonctionne pas 
régulièrement...  Nous sommes de tout coeur avec elles en ce 
moment pour organiser la rencontre internationale au 
Canada. 

Myriam  
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4.3 Appel à la solidarité fraternelle 
 

Nous souhaitons être fidèles à l’intuition de Charles de 
Foucauld, frère universel, et permettre à la Fraternité de se 
développer sur tous les continents. C’est le rôle de la 
Fraternité Séculière Internationale  
Charles de Foucauld 
 

« Tous les six ans, une Assemblée Générale de la Fraternité se 
réunit. Elle a pour but : 
• de permettre la rencontre des délégués des Fraternités de 
chaque pays, 
• de vivre ensemble, de prier, d’écouter et de partager, 
• de discerner ce qui est, ou n’est pas, conforme à l’esprit de 
la Fraternité, 
• d’élire pour six ans l’Equipe Internationale incluant, si 
possible, une ou deux personnes de chaque continent. Il est 
souhaitable qu’un prêtre soit membre de cette équipe. Celle-
ci doit être signe d’unité avec toutes les Fraternités et a la 
responsabilité de les soutenir, d’encourager leur croissance et 
de maintenir les liens entre les Fraternités à travers le monde. 
» (cf. Petit Guide de la Fraternité séculière Charles de 
Foucauld) 
 

Pour cela, nous avons besoin de votre aide financière afin 
d’aider à la prise en charge des frais de voyage et 
d’hébergement des délégués, des frais de tirage de 
documents… Face à ces dépenses, la caisse internationale 
n’est pas en mesure actuellement de financer cette Assemblée 
Générale. Votre aide servira à financer la participation des 
délégués et plus particulièrement ceux des pays défavorisés. 
Merci d’avance pour votre soutien fraternel, 

Laurence Fernandez et Brigitte Leport, 
membres de l’équipe internationale 
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Titulaire : Frat. sec.ChdF international, domicilation + la suite 

 
 

 
"Notre unique obligation morale, c'est de défricher en 
nous-même de vastes clairières de paix et de les étendre 
de proche en proche, jusqu'à ce que cette paix irradie vers 
les autres. Et plus il y a de paix dans les êtres, plus il y en 
aura aussi dans ce monde en ébullition." 

Etty Hillesum 
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5. RivESPÉRANCE 
 
 
 

2-3 février 2024 
Palais des congrès 
Liège 

 
 

Quelles spiritualités pour demain ? Sens et engament 
 

La spiritualité - religieuse ou, souvent, non religieuse 
(agnostique ou athée) - est la caractéristique de l’humaine 
condition, ce qui nous distingue de l’animal et de la machine. 
Elle est cette dimension intérieure de la personne où celle-ci 
décide du sens qu’elle donne à sa vie ainsi que des 
engagements qu’elle prend en fonction des valeurs qu’elle se 
donne. Nous sommes dans le domaine de la foi, foi en la vie, 
foi en soi, en l’autre, voire en Dieu. Les racines d’un arbre sont 
toujours à la mesure de ses branches : la vie intérieure doit 
grandir à l’égal de la vie extérieure. 
 

En cette époque où les religions ne sont plus juxtaposées mais 
se rencontrent dans des espaces géographiques communs, la 
dimension spirituelle, plus qu’institutionnelle et dogmatique, 
est essentielle pour qu'elles puissent dialoguer et être des 
ressources pour le monde de demain qui, en ces temps de 
transition, se cherche. 
 

Lors de la première soirée, une table ronde donnera la parole 
à quatre voix spirituelles représentant quatre traditions 
différentes : l’islam, l’agnosticisme, le protestantisme et le 
catholicisme. Y participeront Rachid Benzine (islamologue et 
politologue), André Füzfa (mathématicien et astrophysicien, 



38 
 

agnostique et spirituel), Laurence Flachon (pasteure 
protestante à Bruxelles) et Charles Delhez (jésuite et membre 
de l'équipe porteuse de RivEspérance). Sylvie Van Emelen et 
Rodolphe Dulait animeront la soirée. 
 

Le samedi matin, deux dialogues seront proposés. La première 
abordera l'écospiritualité avec Pablo Servigne (Une autre fin 
du monde est possible) et Pierre-Paul Renders (réalisateur de 
Les arbres qui marchent) ; animation Emmeline De Bouver 
(Moins de biens, plus de liens). La seconde présentera deux 
spiritualités religieuses, l’une, musulmane, la théologienne 
Asma Lamrabet, et l’autre, chrétienne, avec la pasteure 
Marion Muller-Colard ; animation Vincent Delcorps 
(CathoBel). 
 

Comme d'habitude, l'après-midi sera décliné en ateliers au 
format plus interactif et de co-construction. En fin d'après-
midi, une célébration eucharistique rassemblera tous ceux qui 
le désirent. Après un bon repas, une soirée artistique : 
Raphaël Dachelet (conteur), Alix Colin (harpiste), Damien 
Brassart (saxophoniste) et Alperen Dikici (derviche tourneur).  
 

Horaire détaillé voir la presse 
 

RivEspérance, un forum citoyen bisannuel (le décalage est dû à 
la pandémie) lancé par une petite équipe en 2011. Objectif : 
donner un souffle nouveau d’espérance à la société. Pendant 
24 heures, du vendredi soir au samedi soir, des femmes, des 
hommes, des jeunes et même des enfants de tous bords se 
croisent, réfléchissent ensemble aux défis de notre monde en 
pleine mutation. 2016 a rassemblé 2000 personnes. 
 

Les thèmes successifs furent : 2012 : L’espérance, une passion 
pour le possible ; 2014 : Le dialogue interconvictionnel ; 2016 : 
Habiter notre maison commune (écologie) ; 2018 : Quelles 
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familles pour demain ? 2021 : Transition, des idées aux actes. 
2024 : Quelles spiritualités pour demain ? Sens et engagement. 
 
Chaque année, un grand nom assure la conférence d’ouverture 
: Olivier Le Gendre (2012) ; Daniel Marguerat (2014) ; Frédéric 
Lenoir (2016) ; Anne-Dauphine Julliand, Deux petits pas sur la 
sable mouillé (2018) ; Gauthier Chapelle (2021). 
Une table ronde pluriconvictionnelle ouvrira la 6e édition 
(2-3 février 2024). 
 

Henri Roberti, Fraternité de Liège 
roberti@calay.be - tél. 04 227 65 16 

 
 
 
 

6. AGENDA 
 

Rencontres des Délégués Européens et Vacances 
Européennes à Viviers (France) en août 2025 
 

1) Rencontre Délégués : 
Arrivée le Jeudi 6 Août au soir pour diner, jusqu’au dimanche 
10 aout après le petit-déjeuner pour ceux qui repartiront. 
 

2) Vacances Européennes : 
Du dimanche 9 aout (au diner) au dimanche 16 aout (après le 
petit déjeuner) 
Le prix de l'hébergement avec pension complète pour une 
personne tournera autour de 60€ par jour mais on ne peut le 
dire exactement aujourd’hui. 

Fraternellement, Joëlle et Francesco 
Responsables d’Europe 

  

mailto:roberti@calay.be
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7. LU POUR VOUS 
 

Témoins de l’à-venir  
Charles de Foucauld 
Louis Massignon 
Christian de Chergé 
par Christian Salenson 
Publications Chemins de Dialogue 
2021 
Disciple spirituel de Christian de 
Chergé, l’auteur s’est intéressé à 
deux hommes qui ont précédé le 
bienheureux dans l’ouverture à l’islam et la réflexion sur la 
mission. Charles de Foucauld qui a voulu devenir le frère 
universel a été transformé par la rencontre de l’islam. Ses 
écrits font état d’un profond bouleversement. Par ailleurs, il 
s’est parfois montré très critique. Il est resté un colon 
préparant l’évangélisation. Théologien de son temps, il 
n’envisage pas que l’islam puisse avoir une place dans le 
dessein de Dieu. D’autre part, le secours reçu des Touaregs 
pendant sa maladie de 1908 l’a aidé à être celui qui reçoit 
autant que celui qui donne, et à substituer la fraternité à la 
prédication. En plaçant le mystère eucharistique avant tout, il 
a montré que l’Eglise participe à une mission qui la dépasse.  
Louis Massignon fut le disciple préféré et l’héritier spirituel de 
Charles de Foucauld. Comme celui- ci, il se convertit de façon 
radicale. Cela prit chez lui la forme d’une « auto-
communication » de Dieu. Il se passionna pour la mystique 
musulmane. Avec son amie Mary Kahil, il fit le vœu de s’offrir 
en sacrifice pour une entente sereine entre chrétiens et 
musulmans. Il fut ordonné prêtre dans le rite byzantin pour 
s’offrir pleinement en victime vivante à Dieu. Favorable à une 
émancipation des colonies et fondateur, en 1953, du comité 
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France-Maghreb, il aurait voulu que l’Algérie restât partie de 
la France, mais dans l’égalité entre musulmans et non-
musulmans. 
Il voyait sa conversion comme « le fils de la prière des saints 
musulmans ». Il associait cette prière à celle de Foucauld et 
d’Huysmans qui lui inspira sa théologie de l’offrande 
sacrificielle dans la communion avec ceux pour qui elle est 
faite. Il développa un attachement décisif à l’islam, dont il 
voulut percevoir l’intentionnalité. Il offrit l’hospitalité, 
expatriement vers l’autre, à la foi musulmane dans le Dieu 
d’Abraham, d’Isaac et d’Ismaël. A ses yeux, l’islam est « une 
réponse mystérieuse de la grâce à la prière d’Abraham pour 
Ismaël et les Arabes ». Pour lui, « il nous faut gagner les âmes 
musulmanes par la sainteté avant de les convaincre par la 
doctrine ». Il aspira à ce que la conversion des âmes « soit la 
secrète naissance d’un amour, amour partagé ». Il fonda la 
Badalya dont les membres, par l’offrande de leur vie aux 
musulmans désirent « qu’il goûtent avec nous (…) cette 
acceptation pleine de la volonté de Dieu ». 
Lecteur de Louis Massignon, Christian de Chergé poursuivit sa 
réflexion sur la place de l’islam dans le dessein de Dieu et la 
nourrit par des rencontres fraternelles où il ne cessa 
d’apprendre des croyants musulmans. Pendant la guerre 
d’Algérie, il vécut une amitié essentielle avec un musulman à 
la foi profonde, Mohammed. Pour l’avoir défendu, celui-ci fut 
assassiné. La foi et la mort de Mohammed ont changé la foi de 
Christian. Il écrivit : « Dans le sang de cet ami, j’ai su que mon 
appel à suivre le Christ aurait à se vivre tôt ou tard dans le 
pays où m’avait été donné le gage de l’amour le plus grand ». 
Il associa Mohammed à « chaque eucharistie », qui le lui 
rendait « infiniment présent ».  
Christian vécut régulièrement des temps de rencontre et de 
prière communs avec une confrérie soufie. Son apprentissage 
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de la fraternité universelle le rendit capable de résister à des 
exigences de combattants islamiques et néanmoins d’obtenir 
leur protection.  Contre l’avis des autorités algériennes, lui et 
ses compagnons décidèrent de rester à Tibhirine, par fidélité à 
la fraternité vécue là-bas.  Christian répondait ainsi au don 
suprême de Mohammed. 
Pour Christian, « le Dieu de l’islam et le Dieu de Jésus-Christ ne 
font pas nombre ». Il était « sûr que le Christ du Coran a 
quelque chose à voir avec celui de notre foi ». Pour lui, dans 
l’au-delà, les musulmans, enfants du Père, seront éblouis de la 
gloire du Christ et sauvés par lui. Il les voyait parmi les saints 
mentionnés dans l’Apocalypse, vu leur « fidélité à des normes 
de foi différentes » de celles des chrétiens. A Tibhirine, il se 
voulait « priant parmi d’autres priants » essentiellement 
musulmans. Désireux de respecter « ces frères qui y puisent 
leur goût de Dieu », il lisait le Coran selon la méthode 
monastique de la lectio divina. S’appuyant sur la sourate 5, il 
affirmait « que le dessein de Dieu sur le christianisme comme 
sur l’islam reste de nous convier les uns et les autres à la table 
des pécheurs ». 

Michel Biart 
Fraternité de Molenbeek 

 
 
8. CARNET FAMILIAL 
 

En cette période où l’on prépare Noël, où la messe nous 
rappelle la tendresse de Dieu qui comme un berger veille lui-
même sur nous, Michel s’en est allé. « Mes brebis, ceux qui 
sont blessés, je les panserai, les malades, je leur donnerai la 
force". 
 

Laura, sa femme, Noé et Gabriel ses fils sont dans la peine. 
Pascale aussi. 
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Notre fraternité dite de Namur connaît déjà Michel depuis 
longtemps. Si nous sommes liés à lui et à sa famille, c’est dans 
l’accompagnement donné depuis des jours, des mois, des 
années par Pascale. Malgré la maladie qui ne l’a pas quitté, 
courageusement il a pris sa vie en main, s’est marié, a eu deux 
enfants, sa grande joie. 
 

En réunion, souvent la première question était : « comment va 
Michel » ? Oui, la famille et Pascale sont en deuil. Mais nous 
croyons qu’après une vie éprouvante Michel est dans les bras 
de Dieu, qu’il fêtera Noël dans la paix, présent de cœur avec 
sa famille. Merci de penser à eux. 

Pour la fraternité de Namur, Madeleine 
 

 

Photo : Willi Filz «Camino»  
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9. PRIÈRE 
 

Avec Jésus, le Ressuscité, 
 

aucune nuit n’est infinie; 
 

Et même dans les ténèbres les plus épaisses, 
 

Brille l’étoile du matin. 
 

Pape François 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Nos meilleurs vœux à vous tous pour une année vers plus de 

paix et de justice. Que l’Esprit nous éclaire sur ce chemin. 
Amitiés et à bientôt 
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Saint Charles de Foucauld, cœur vibrant de la charité dans la 
vie cachée 
 

 
 
1.Catéchèse du 18 octobre 2023 du pape François 
 

Chers frères et sœurs, bonjour ! 
Poursuivons notre rencontre avec quelques témoins chrétiens 
riches en zèle pour l’annonce de l’Évangile. Le zèle 
apostolique, le zèle de l’annonce : et nous regardons quelques 
chrétiens qui ont été un exemple de ce zèle apostolique. 
Aujourd’hui, je voudrais vous parler d’un homme qui a fait de 
Jésus et de ses frères les plus pauvres la passion de sa vie. Il 
s’agit de saint Charles de Foucauld, qui « s’appuyant sur son 
expérience intense de Dieu, a fait un chemin de 
transformation pour se sentir frère de tous » (Lettre 
encyclique Fratelli tutti, 286). 
Et quel est le « secret » de Charles de Foucauld, de sa vie ? 
Après avoir vécu une jeunesse loin de Dieu, sans croire à autre 
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chose qu’à la recherche désordonnée du plaisir, il le confie à 
un ami non-croyant, auquel, après s’être converti en 
accueillant la grâce du pardon de Dieu dans la Confession, il 
révèle la raison de sa vie. Il écrit : « J’ai perdu mon cœur pour 
Jésus de Nazareth » [1]. [Le frère Charles nous rappelle ainsi 
que le premier pas dans l’évangélisation, c’est d’avoir Jésus 
dans son cœur, c’est de « tomber à bras raccourcis » pour lui. 
Si ce n’est pas le cas, nous ne pouvons guère le montrer par 
notre vie. Au lieu de cela, nous risquons de parler de nous-
mêmes, du groupe auquel nous appartenons, d’une morale 
ou, pire encore, d’un ensemble de règles, mais pas de Jésus, 
de son amour, de sa miséricorde. Je le vois dans certains 
nouveaux mouvements qui émergent : ils parlent de leur 
vision de l’humanité, ils parlent de leur spiritualité et ils 
pensent que leur voie est nouvelle… Mais pourquoi ne parlez-
vous pas de Jésus ? Ils parlent de beaucoup de choses, 
d’organisation, de voyages spirituels, mais ils ne savent pas 
parler de Jésus. Je pense qu’aujourd’hui, il serait bon que 
chacun d’entre nous s’interroge : « Est-ce que j’ai Jésus au 
centre de mon cœur ? Ai-je un peu « perdu la tête » pour 
Jésus ? » 
Charles l’a fait, au point de passer de l’attirance pour Jésus à 
l’imitation de Jésus. Conseillé par son confesseur, il se rend en 
Terre Sainte pour visiter les lieux où le Seigneur a vécu et pour 
marcher là où le Maître a marché. En particulier, c’est à 
Nazareth qu’il comprend qu’il doit se mettre à l’école du 
Christ. Il vit une relation intense avec le Seigneur, passe de 
longues heures à lire les Évangiles et se sent comme son petit 
frère. Et au fur et à mesure qu’il apprend à connaître Jésus, 
naît en lui le désir de le faire connaître ; cela se passe toujours 
ainsi. Lorsque l’un d’entre nous connaît mieux Jésus, il 
éprouve le désir de le faire connaître, de partager ce trésor. En 
commentant le récit de la visite de la Vierge à sainte Elisabeth, 
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il lui fait dire, à la Vierge, à lui : « Je me suis donné au monde… 
portez-moi au monde ». Oui, mais comment cela se fait-il ? 
Comme Marie dans le mystère de la Visitation : « en silence, 
par l’exemple, par la vie ». [2] Par la vie, car « toute notre 
existence », écrit le frère Charles, « doit crier l’Évangile ». [3] 
Et très souvent notre existence appelle la mondanité, elle 
appelle beaucoup de choses stupides, étranges, et il dit : « 
Non, toute notre existence doit crier l’Évangile ». 
 

Il décide alors de s’installer dans des régions lointaines pour 
crier l’Évangile dans le silence, en vivant dans l’esprit de 
Nazareth, dans la pauvreté et la clandestinité. Il le fait dans le 
désert du Sahara, parmi les non-chrétiens, et il y va comme un 
ami et un frère, en portant la douceur de Jésus Eucharistie. 
Charles laisse Jésus agir en silence, convaincu que la « vie 
eucharistique » évangélise. En effet, il croit que le Christ est le 
premier évangélisateur. Il reste donc en prière aux pieds de 
Jésus, devant le Tabernacle, une douzaine d’heures par jour, 
sûr que la force évangélisatrice réside là et sentant que c’est 
Jésus qui le rapprochera de tant de frères éloignés. Et nous, je 
me demande si nous croyons à la force de l’Eucharistie ? Est-
ce que notre sortie vers les autres, notre service, trouve son 
commencement et son accomplissement là, dans l’adoration ? 
Je suis convaincu que nous avons perdu le sens de l’adoration: 
nous devons le retrouver, en commençant par nous, 
personnes consacrées, évêques, prêtres, religieuses et toutes 
les personnes consacrées. « Perdre » du temps devant le 
tabernacle, retrouver le sens de l’adoration. 
 

Charles de Foucauld écrivait : « Tout chrétien est un apôtre », 
[4] et rappelle à un ami laïc qu’ « il faut des laïcs proches des 
prêtres, pour voir ce que le prêtre ne voit pas, qui 
évangélisent avec une proximité de charité, avec de la bonté 
pour tous, avec de l’affection toujours prête à être donnée » 
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[5]. Les saints laïcs, non pas les alpinistes, mais ces laïcs, ce 
laïc, cette laïque, qui aiment Jésus, font comprendre au prêtre 
qu’il n’est pas un fonctionnaire, mais un médiateur, un prêtre. 
Comme nous, prêtres, avons besoin d’avoir à nos côtés ces 
laïcs qui croient vraiment et qui nous enseignent le chemin par 
leur témoignage. 
Charles de Foucauld, avec cette expérience laïque, préfigure 
l’époque du Concile Vatican II ; il pressent l’importance des 
laïcs et comprend que l’annonce de l’Évangile incombe à tout 
le peuple de Dieu. Mais comment accroître cette  
participation ? À la manière de Charles de Foucauld : en 
s’agenouillant et en accueillant l’action de l’Esprit, qui inspire 
toujours de nouvelles manières de s’engager, de se 
rencontrer, d’écouter et de dialoguer, toujours en 
collaboration et en confiance, toujours en communion avec 
l’Église et les pasteurs. 
Saint Charles de Foucauld, figure prophétique pour notre 
temps, a témoigné de la beauté de la communication de 
l’Évangile à travers l’apostolat de la douceur : se considérant 
comme un « frère universel » et accueillant pour tous, il nous 
montre la force évangélisatrice de la douceur, de la tendresse. 
N’oublions pas que le style de Dieu se résume en trois mots : 
proximité, compassion et tendresse. Dieu est toujours proche, 
il est toujours compatissant, il est toujours tendre. Et le 
témoignage chrétien doit emprunter cette voie : celle de la 
proximité, de la compassion et de la tendresse. Et c’est ainsi 
qu’il était, doux et tendre. Il voulait que tous ceux qu’il 
rencontrait voient, à travers sa bonté, la bonté de Jésus. En 
effet, il avait l’habitude de dire qu’il était « le serviteur de 
quelqu’un de bien meilleur que moi » [6]. [Vivre la bonté de 
Jésus l’a conduit à tisser des liens d’amitié fraternelle avec les 
pauvres, les Touaregs, les plus éloignés de sa mentalité. Peu à 
peu, ces liens ont généré la fraternité, l’inclusion, 
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l’appréciation de la culture de l’autre. La bonté est simple et 
nous demande d’être des personnes simples, qui ne craignent 
pas d’offrir un sourire. Et avec son sourire, avec sa simplicité, 
Frère Charles a témoigné de l’Évangile. Jamais par 
prosélytisme, jamais : par témoignage. On n’évangélise pas 
par le prosélytisme, mais par le témoignage, par l’attraction. 
 

Alors finalement, demandons-nous si nous apportons la joie 
chrétienne, la douceur chrétienne, la tendresse chrétienne, la 
compassion chrétienne, la proximité chrétienne. Je vous 
remercie. 
  
[1] Lettres à un ami de lycée. Correspondance avec Gabriel 
Tourdes (1874-1915), Paris 2010, 161. 
[2] Crier l’Evangile, Montrouge 2004, 49. 
[3] M/314 in C. de Foucauld, La bonté de Dieu. Méditations 
sur les Saints Evangiles (1), Montrouge 2002, 285. 
[4] Letter to Joseph Hours, in Correspondances lyonnaises 
(1904-1916), Paris 2005, 92. 
[5] Ivi, 90. 
[6] Carnets de Tamanrasset (1905-1916), Paris 1986, 188. 
 

OCTOBRE 18, 2023 18:43 AUDIENCE GÉNÉRALE 
PAPE FRANÇOIS  



50 
 

2. Un mois de Nazareth 
 

Du 3 au 18 novembre 2023, j’ai vécu un demi « mois de 
Nazareth » à Valence en France avec 15 prêtres membres des 
fraternités sacerdotales Charles de Foucauld.  
Les 3 premiers jours ont été consacré à faire connaissance ; 
chacun s’est présenté en toute simplicité, en racontant 
l’histoire de sa vie. J’aurais voulu que des évêques et des 
séminaristes puissent entendre cela : des vies de prêtres 
partagées en toute simplicité. A partir de l’enracinement 
familial mais pas chaque fois, la perception de l’appel, 
différent pour chacun, parfois c’est un évêque qui venait 
démarcher pour convaincre des parents, le passage par le 
séminaire -le petit et le grand- avec différents cas de figure : 
de bons professeurs ou accompagnants ou parfois de moins 
bons. Pour beaucoup l’importance de l’action catholique qui a 
forgé leur ministère. La solitude, les relations affectives, la 
fatigue du ministère avaient aussi leur place. Et pour tous, 
l’importance du lieu de partage fraternel (parfois dès le 
séminaire) qu’ils ont trouvé dans la fraternité. 
5 journées ont été consacrées à écouter Alain Rageneaux, 
petit frère de l’Evangile. C’était passionnant. Il méditait sur le 
ministère qu’il a vécu dans les prisons de Nairobi au Kenya. Et 
ailleurs. Il a revisité certains thèmes comme la foi, la prière, le 
salut, le mal. Très intéressant. 
2 jours se sont passés à 2 excursions : l’une à Viviers là où 
Charles de Foucauld a été ordonné prêtre et l’autre à Notre 
Dame des Neiges là où Charles avait vécu avant de s’y 
préparer à l’ordination. 
 

Une journée de désert également.  
Dans un an, nous ferons les autres 15 jours du Mois de 
Nazareth.  

Pascal Lecocq  
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La Lettre des Fraternités 
séculière et sacerdotale Charles de Foucauld de Belgique-Sud 
 

Abonnement : 
 

10 euros par an, à verser au compte 
BE92 0015 7089 7923 de la Fraternité séculière Charles de 
Foucauld, 
Henri Roberti, rue Léon Troclet 10 - 4000 Liège 
IBAN : BE92 0015 7089 7923 - BIC : GEBABEBB 

 

Cotisation annuelle comme membre 
 

pour la fraternité séculière: 
40 € par an dans la mesure du possible (cette cotisation 
comprend l'abonnement à La Lettre) 
à verser sur le compte BE92 0015 7089 7923 
Trésorier : Henri Roberti 
rue Léon Troclet 10 - 4000 Liège 
 

pour la fraternité sacerdotale: Jesus Caritas: 
50 € à verser sur le compte BNP Paribas Fortis : 
BE27 0019 2994 8473 (nouveau compte !) 
Trésorier : Christian Deduytschaever 
Champ du Soleil 2 - 1970 Wezembeek-Oppem 

 

D'avance un grand merci pour votre participation à la vie de nos 
fraternités. 
Site Internet : www.charlesdefoucauld.org 
 
VOTRE AVIS NOUS INTERESSE ! 
Dites-nous ce que vous pensez de La Lettre, de son contenu 
rédactionnel. 
N'hésitez pas à y participer, par une suggestion, l'apport d'un 
article... 
 

Oui, votre avis nous intéresse vraiment ! 
 

marielerampelbergh55@gmail.com 
christian.fouarge@hotmail.com
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